
BILAN du PROJET
« Mais qu’est-ce qui se passe dans sa petite tête ?

Mieux comprendre l’enfant pour mieux réagir »
Quartier Montreynaud

l structures ayant participé au projet
-  L’association Montreynaud Education (LAEP « Les trois petits pas » 

et la ludothèque)
- Le Multi-Accueil Saint-Saëns 
- L’Amicale Laïque et Citoyenne pour Montreynaud (ALCPM)
- Le Conseil départemental (La PMI et le service social)
- L’AGASEF
- Le RASED
-  Les 5 sites scolaires maternelles : St Saëns, Molina, Paganini, 

Gounod et Vivaldi
- Le collège Marc Seguin
-  La ville de Saint-Etienne (Service politique de la Ville et Service 

Vie des écoles)

l mise en œuvre du projet 
-  Une coordination pour mettre en place le projet : les 18 septembre, 

18 décembre 2017 et 4 juin 2018.
-  Des temps de sensibilisation ou de formation à l’animation de 

l’exposition ont été organisés pour des professionnels « dans et hors 
l’école » de novembre 2017 à mai 2018.

-  Des actions mises en place par les professionnels du territoire 
en direction des parents de janvier à juin 2018.

l Quelques résultats et impacts
-  Mobilisation importante et véritable appropriation du projet par 

les acteurs du territoire.
-  Questionnement et enrichissement des pratiques individuelles et 

collectives des professionnels et des équipes.
-  Enrichissement du partenariat parentalité/petite enfance sur le territoire.
-  Il a permis de montrer aux parents qu’il y avait une vraie cohérence du 

discours des acteurs et une complémentarité des compétences des 
acteurs sur le quartier.

-  Elargissement du public cible avec l’action mise en place sur le collège.

l perspectives
Les écoles souhaitent redémarrer l’année scolaire avec le support de 
l’exposition qui sera animé une nouvelle fois en partenariat auprès des 
parents.

l projet :
Faire découvrir aux professionnels 
d’un même territoire des pratiques 
d’éducation et une exposition leur 
permettant de mettre en place des 
actions en direction des parents 
pour mieux accompagner les enfants 
de 0 à 6 ans.

l   Quelques 
chiffres

> 79 professionnels
ont participé à des 
temps de sensibilisation 
ou de formation à 
l’animation de 
l’exposition.

> L’exposition a circulé 
auprès de 11 structures 
du quartier du 8 janvier 
au 29 juin 2018.

>12 jeunes en SEGPA 
du collège ont réalisé 
des panneaux sur le 
thème des disputes.

> Environ 297 parents 
ont participé à des temps 
d’échanges autour des 
panneaux. 

le quartier de montreynaud se situe sur l’une des 7 collines de saint-etienne, 
il est classé quartier politique de la ville dans le cadre du contrat de ville 2015-2020.
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Mais qu’est-ce qui se passe

dans sa petite tête

Caprice...

ou crise

de rage ?

Trop de couleurs, sons, lumières, objets… surchargent son 

système nerveux : c’est la crise. 

L’enfant n’entend plus. Ses bras et ses jambes partent dans tous les sens.

UN ENFANT NE FAIT PAS DE CAPRICE. 

Cette crise est sa manière de décharger le stress. 

Il ne sait pas encore se maîtriser. 

Il ne fait pas cela pour nous embêter.

CONTENIR AVEC TENDRESSE ET SOLIDITÉ DÉCLENCHE UNE SÉCRÉTION 

D’OCYTOCINE, UNE HORMONE QUI L’AIDE À SE CALMER. 

Parfois, l’enfant n’explose qu’avec ses parents car avec eux 

il se sent en sécurité. 

J’en ai marre
Il est vraiment penible

Je n’y arrive pas 

J’ai honte. Tout le 

monde me regarde 
Que faire ? 

Il ne faut 
pas que je me 

fasse avoir

J’ai besoin 
de toi!

C’est la 
tempete dans mon 

corps et dans ma tete

S’il te plait maman ne 

m’achete pas les bonbons, 

aide moi a me calmer 

projet mené par : financé par :

Mais qu’est-ce qui se passe
 ?dans sa petite tête

Les 
émotions

Ignorer l’émotion, renforce le comportement et ne résout 
pas le problème.  
Une émotion non exprimée resurgira plus tard… 

QUAND ON ACCUEILLE L’ÉMOTION, LE SENTIMENT,  
L’ENFANT SE SENT COMPRIS, AIMÉ, RECONNU.  
Exagérer : « oh lala ! il y a du sang partout »  insécurise l’enfant. 
Minimiser laisse l’enfant seul, face à son émotion. 
Ecouter apaise, aide l’enfant à se comprendre lui-même, à réfl échir 
et à trouver des solutions.

Il se plaint encore, 
il pleure pour un rien 

Je ne peux 
jamais rien faire 

sans etre derange 

Je ne suis
pas un bebe 

Il n’a jamais le temps

J’ai vraiment mal�

 Il ne me comprend pas� 

C’est vraiment pas 
le moment, je suis 

occupe 

Je suis fatigue, 
il f init de m’epuiser  

Mais qu’est-ce qui se passe
 ?

dans sa petite tête

TU VOIS BIEN QU’IL PLEUT !
DépecheS-toi, mets tes bottes, 

c’est l’heure de partir…  

Imposer, s’opposer,ou aider, faire avec ?

QUAND L’ENFANT S’OPPOSE, C’EST QU’IL VEUT 

ÊTRE ACTEUR. II a besoin de décider, ce qui lui permet d’affi rmer son identité : 

« je ne suis pas toi, j’ai le droit d’être moi ».

L’opposition porte plus souvent sur le processus (manière dont 

c’est demandé) que sur le contenu (mettre ses bottes).

DONNER DES INFORMATIONS, PROPOSER DES CHOIX,  

FAIRE RÉFLÉCHIR L’ENFANT :   « d’abord ton manteau ou tes bottes ?,

et quand il pleut ?... » l’obligent à faire fonctionner son cerveau. 

L’enfant aime chercher et trouver de lui-même. Il aime faire bien.

Ca va mal f inir

   On dirait qu’el le le fait expres ! Juste pour m’enerver ! 

On va encore �etre en retard

      P lus tu        insistes, plus j’ai      envie de resister ! 
    Je n’aime pas qu’on me commande 

Maman est mechante, el le ne m’aime pas

   Je veux decider  

Je ne suis plus un bebe, je sais faire seule 

 El le n’ecoute jamais, el le en fait qu’a sa tete ! 

Mais qu’est-ce qui se passe ?

dans sa petite têteJuger ?

Etiqueter l’enfant de maladroit, nul, méchant… n’est pas 

juste. Le jugement blesse, fait mal, entraîne un stress cérébral 

qui renforce le comportement de l’enfant et ne l’aide pas à réagir 

de manière adaptée à la situation. 

Même une étiquette positive peut être « étouffante » .

EN GÉNÉRAL, TOUT ENFANT CHERCHE À FAIRE DE SON MIEUX. 

Décrire ce qui s’est passé, poser les questions « qu’est ce que 

tu ressens ? qu’est-ce que tu te dis ? que faire ? », aident l’enfant 

à établir les rapports de cause à effet et le responsabilise.  

J’en ai marre.     El le en a toujours 
apres sa soeur !

Encore !

Il va fal loir encore une fois que j’intervienne

      El le va plus 
vouloir jouer avec moi c’est pas juste

 Je ne voulais pas l’embeter  

         Je suis      maladroite moi, pas       
      comme ma soeur

A croire qu’el le le fait expres 

Pourquoi el le n’est pas comme sa soeur ?

Qu’est ce qu’on va en faire ? 

J’ai pas fait expres

Mais qu’est-ce qui se passe ?

dans sa petite tête
Les règles

LES RÈGLES SONT NÉCESSAIRES CAR ELLES SÉCURISENT 

L’ENFANT ET L’AIDENT À SE CONSTRUIRE.  

Le cerveau de l’enfant ne comprend pas les négations.

Interdire focalise l’attention sur le comportement qui pose problème 

et le renforce. Proposer, permettre, indiquer…  dirige l’attention de 

l’enfant vers le comportement désiré. 

Attention à nos formulations : 

- Dire STOP plutôt que NON ! Le Stop arrête l’action alors que le Non 

suscite l’opposition.

- Donner des consignes claires,  des informations courtes.

Il peut être parfois utile d’adapter l’environnement.

Qu’est ce que j’ai fait 
de mal ? Je suis en 

pleine exploration    

Pourquoi tu cries ? 
j’ai peur !

Pourtant je fais 
comme Papa !

J’ai meme reussi a 
attraper celui qui 

etait tout en haut

Tout le monde dit de 
poser des limites, mais 
comment faire ?          Je dis NON, 

et ca ne suffit pas, 

il recommence encore et encore. 

C’est epuisant !

AUTORITARISME ?

LAXISME ?

Mais qu’est-ce qui se passe ?

dans sa petite tête

L’ÉPO
NG

E EST SUR L‘ÉVIER 

La punition peut sembler effi cace à court terme car elle soulage 

le parent qui pense reprendre le contrôle de la situation.

On punit parce qu’on se sent im
puissant et dépassé. On craint 

de perdre son autorité, on a peur que plus tard son enfant ne respecte 

pas les autres, les règles. 

Les ém
otions causées par la peur de la punition génèrent du stress 

et em
pêchent la réfl exion et l’action adaptée. L’enfant  risque donc 

de recom
m

encer.

Il est im
portant de com

prendre ce qui fait que l’enfant a agi ainsi 

(fatigue, besoin d’attention, lieu non adapté,…
. ) 

LA RÉPARATION AIDE L’ENFANT À COMPRENDRE LES 

CONSÉQUENCES DE SES ACTES. ELLE LE RESPONSABILISE. 

ON SE CONSTRUIT SUR CE QU’ON FAIT DE POSITIF... 

Je viens juste 

de tout nettoyer  

Encore une betise !  

Je ne sais pas ce 

qui me retient de 

lui en col ler une 

Je m’en f iche 
de ton dessert 

Pourquoi je suis puni ?

Je ne comprends pas !

   C’est pas juste !

   Je suis nul !

    Il  le fait 
vraiment expres !

         Qu’est-ce 

que j’ai fait pour 

avoir un enfant     

            comme ca ?
       

 je me pose, 
je respire 

    qu’est-ce 

que je veux qu’il 
apprenne ? 

Tu es mechant ! 

Tu ne m’aimes pas !

Punir ?



Temps de sensibilisaTion  
et de formaTions

l formation des aTsem 
volontaires
des 5 écoles, le 10 avril 2018 :
16 personnes 

l sensibilisation d’une demi-journée auprès de l’équipe du multi-accueil saint-saëns 
le 7 février 2018 : 12 personnes

l formation des enseignants  
de primaire
des 5 écoles sur un jour et demi :  
Les 22 et 23 mai 2018 : 13 personnes

la responsable de secteur : 
Formation riche, importante dans leur pratique et  

leurs missions. Elle a libéré la parole des ATSEM qui ont une 
place importante dans la classe. Avoir un discours  

commun avec les enfants est nécessaire. »
«

93% des participants ont déclaré être très satisfaits de la formation.

pour 79% des participants, cette formation a permis d’acquérir des connaissances  
pour une meilleure compréhension du développement de l’enfant.

70% considèrent que cela leur a permis de découvrir et de s’approprier de nouvelles  
pratiques professionnelles.

eléments de satisfaction suite aux actions  
-  pmi : « Cette exposition a permis beaucoup d’échanges entre les parents présents dans nos salles d’attentes  

et ils essayaient de s’apporter du soutien en partageant des conseils ou idées. Elle a permis également à nos 
collègues assistantes sociales d’être présentes sur ces temps d’animation et de rencontrer des jeunes parents 
dans d’autre contexte que le suivi qu’elles peuvent leur proposer habituellement ».

-  multi-accueil : « Les parents ont trouvé dans les panneaux des pistes pour gérer différentes situations.  
Cela leur a permis de voir les choses sous un autre angle, du point de vue de l’enfant ».

-  montreynaud education : « Le fait que les panneaux soient présents dans différents lieux sur la colline a renforcé 
la cohérence de l’action. Les parents continuent, à ce jour, à discuter, à emprunter les livres d’Isabelle Filliozat ».

-  alCpm : « Une action qui a permis de développer de la cohérence entre les différentes structures sur le quartier 
de Montreynaud ».

-  ecoles : « Discussions très ouvertes et très riches avec les parents » / « … Les parents ont eu un discours de  
qualité, constructif et individualisé car des adultes « animateurs » ont pu s’occuper d’un petit nombre  
de parents à la fois. L’ensemble des professionnels de la colline invités à participer à ce temps a répondu  
présent : PMI, LAPE, RASED, directrice ». 

l formation « hors l’école » 
les 20 novembre et 4 décembre 2017 : 
13 personnes (Animatrice, accueillante LAEP, Educatrice de Jeunes 
enfants, Service civique Ludothèque, Médiatrice sociale, Assistante Sociale, 
Assistant socio-éducatif, Infirmière puéricultrice, Educatrice spécialisée).

+

l formation des enseignants de  
maternelle sur un jour et demi : 
Les 7 et 8 février 2018 : 14 personnes
Les 26 et 27 février 2018 : 11 personnes



aCTions en direCTion  
des parenTs

Tous les panneaux  
ont conduit à une  

discussion. 

Les parents se sont retrouvés dans les  
différentes situations. La plupart du temps 

 ils y sont confrontés tous les jours.  

Présentation des panneaux les règles et le  
jugement. Le panneau sur le jugement a  

particulièrement interpellé les personnes et a permis 
des échanges riches au sein du groupe.   

Les panneaux qui ont suscité le plus d’échanges 
étaient ceux des punitions, des règles et des  

disputes. Les parents trouvaient les saynètes très 
représentatives de ce qu’ils pouvaient vivre au  
quotidien et arrivaient facilement à s’identifier. 

Tous les panneaux présentés ont soulevé des 
questions. En particulier ceux sur les caprices et 

les règles. De nombreux parallèles ont été fait avec 
des situations dans le cadre familial et dans le cadre 

scolaire.  
La participation de papas et de familles ayant  

fait le parallèle avec l’éducation des adolescents  
est à noter.

 »

 »

 »

 »

 »

«

«

«

«

«

l montreynaud education : 
Aide à la lecture des panneaux et échanges
avec les familles. (25 familles)

 
l multi accueil saint saëns :  
Echanges avec chaque famille à l’arrivée  
et au départ de l’enfant. (50 familles) 

l pmi :   
Echanges avec les familles sur les panneaux  
dans la salle d’attente (2 séances par semaine).
(100 personnes)

l alCpm :   
Présentation et animation de deux panneaux 
dans le cadre des ateliers socio-linguistiques  
(30 personnes)

l Collège :    
Parentalité et adolescence. Travail partenarial entre l’AS du Conseil Départemental 
qui anime un groupe de parents au collège et l’AS du collège qui a accompagné 
une classe de SEGPA. Chaque groupe a travaillé séparément et a choisi les 3 
mêmes thèmes des panneaux (émotions, règles et disputes) pour les transposer 
sur la période de l’adolescence et créer leurs propres panneaux avec l’aide d’une 
dessinatrice. Ils se sont ensuite rencontrés pour confronter leurs productions.  
Les 5 panneaux créés sont exposés au CDI et ils circuleront ensuite sur les autres 
structures du quartier.

12 rencontres d’octobre à mai avec les 7 parents
7 rencontres de février à mai avec les 12 jeunes

l pour les 5 écoles maternelles : Organisation sur chaque école d’un temps d’échanges avec les 
parents co-animé par les enseignants formés et les partenaires volontaires du quartier (Animatrice, accueillante LAEP, 
Médiatrice sociale, Assistante Sociale, Assistant socio-éducatif, Infirmière puéricultrice…).

  
> st saëns : 25 parents 
> Vivaldi : 10 parents
> paganini : 10 parents
> Gounod : 20 parents
> molina : 20 parents



QU’esT-Ce QUe la parTiCipaTion 
à ce proJeT VoUs a apporTÉ/permis ?

l pmi : « De faire du lien avec les différentes structures du quartier de Montreynaud que ce soit 
durant la formation ou en participant à des expositions au sein des écoles du quartier par exemple. 
D’avoir un support adapté pour illustrer certains questionnements de parents lors des consultations 
PMI ».

l multi accueil :  « Beaucoup d’échanges au sein de l’équipe sur les différentes thématiques ».

l montreynaud education : « Rencontrer les partenaires, vivre et construire un projet commun ».

l ecoles : « Beaucoup de réfl exion sur nos postures » « L’objectif principal de cette action 
était que les parents puissent discuter des problèmes rencontrés avec leurs enfants, qu’ils ne 
se sentent pas seuls. De plus cela a également permis de réunir au sein de l’école les différents 
professionnels qui interviennent auprès des enfants sur le quartier. 
Les parents ont ainsi pu voir la complémentarité entre les différents acteurs et ils ont aussi pu les 
rencontrer de façon positive et détendue (PMI par exemple) ».

l alCpm : « Ce projet a permis de diversifi er et consolider des propositions d’actions menées 
en faveur de l’accompagnement à la parentalité (Goûters-Lectures, séances de jeux chemin de 
parents, contes du Maghreb et d’ailleurs par Kamel Zouaoui…) ».

l Collège : « Nous avons eu des échanges très riches avec les parents ce qui a confi rmé qu’ils 
ont besoin de lieux d’échanges pour parler de leurs questionnements avec leurs adolescents ».

 

si vous souhaitez en savoir plus 
sur ce projet :

Julien darmet (Ville de Saint-Etienne : 
chef de projet développement social Montreynaud) 

julien.darmet@saint-etienne.fr
06 30 48 21 92

l’association montreynaud education :
montreynaud.education@wanadoo.fr

09 77 00 69 10

ingrid bruyère (IREPS Auvergne-Rhône-Alpes)
Ingrid.bruyere@ireps-ara.org 

04 77 32 30 38

partenaires :

les acteurs l’ont dit 
à la réunion bilan…

« Par le biais d’une action collective 
la question de la parentalité est plus 
facile »

« On a semé des petites graines… »

« Cela réinterroge des mécanismes, 
des manières de faire, de dire, on se 
requestionne »

« L’éducation c’est 
l’affaire de tous !! »


